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Grâce à une nouvelle réglementation1,2 et à l’accélération, ces dix dernières années, de la production de 
connaissances nouvelles et de leur transfert vers les bureaux d’études, le métier de la gestion des sites et sols 
pollués évolue progressivement vers une meilleure protection de la ressource sol. Les objectifs sont de limiter 
l’excavation aux seules zones sources concentrées et de réduire le recours à des apports de terres végétales 
arables en favorisant l’utilisation des sols en place. Une des clés pour atteindre ces objectifs est la sécurisation de 
ces nouvelles pratiques grâce à une meilleure connaissance et prise en compte de la multifonctionnalité des sols3 
et notamment la fonction de rétention des contaminants, primordiale pour une évaluation précise des risques 
sanitaires associés à l’exposition de la population par consommation de végétaux produits sur ces sites.  

Un outil particulièrement pertinent pour renseigner spécifiquement le transfert sol-plante de contaminants 
est le test végétal appelé RHIZOtest. Il fait l’objet d’un nombre croissant de travaux scientifiques depuis une 
vingtaine d’années (e.g.4,5,6,7,8). C’est aussi le seul outil normalisé (NF EN ISO 16198) pour la mesure du transfert 
sol-plante des éléments traces. C’est un test rapide (3 semaines de culture) relativement à un essai de terrain, qui 
nécessite peu de sol (10 g sec par dispositif), qui prend en compte les interactions sol-plante dans la rhizosphère 
ainsi que les facteurs confondants liés à une multi-contamination et qui peut s’adapter à de nombreuses espèces 
végétales d’intérêt. Pour toutes ces raisons, il commence aujourd’hui à être utilisé dans les projets visant à évaluer 
le risque de transfert sol-plante en sols agricoles affectés par des contaminations diffuses 9 et en sites et sols 
pollués affectés par des contaminations locales10.  

Dans son utilisation actuelle avec la perspective d’une évaluation des risques sanitaires, le RHIZOtest présente 
cependant comme limite importante de devoir comparer les résultats obtenus sur les échantillons de sols d’intérêt 
à ceux obtenus sur un échantillon de sol témoin non contaminé issu du même site. Or il n’est pas toujours 
techniquement ou financièrement possible de disposer d’une telle référence. L’évaluation opérationnelle des 
risques à l’aide de la mesure RHIZOtest bénéficierait donc de pouvoir être interprétée de façon absolue.  

Pour parvenir à une telle évaluation absolue, il est envisagé de capitaliser sur les quelques 15 000 mesures 
unitaires de flux réalisées depuis 2010. Ces mesures ont couvert huit éléments traces, une vingtaine d’espèces 
végétales cultivées ou d’intérêt pour la gestion des sols contaminés et près d’une centaine d’échantillons de sols 
montrant des caractéristiques physico-chimiques, ainsi que des origines et des niveaux de concentration 
contrastés.  

Une thèse Cifre entre GINGER BURGEAP, le CIRAD et INRAE a démarré en décembre 2023 pour mener à bien 
ce projet. Son objectif est de développer un outil d’aide à l’interprétation des mesures RHIZOtest de 
phytodisponibilité des contaminants du sol pour l’évaluation du risque pour la santé humaine. Le cœur du projet 
portera sur l’exploitation des données historiques à l’aide de techniques statistiques adaptées aux grands jeux de 
données11,12. 

La présentation de ce projet pour cette édition d’Intersol portera sur le travail de bibliométrie, réalisé lors des 
3 premiers mois. Ce travail a pour objectif de caractériser l’étendue de l’utilisation du RHIZOtest par les différentes 
équipes de recherche à travers le monde, de contextualiser l’orientation thématique des travaux, de fédérer une 
communauté autour de bonnes pratiques méthodologiques et enfin de partager les données.  
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